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On dis pose avec cet ou vrage d'une bonne illus tra tion de ce qu'un bel
objet d'his toire, in édit à ce jour, est gâché par une pen sée do mi née
par une ap proche fré né ti que ment an ti com mu niste. En effet, der rière
la vo lon té pro cla mée de cri ti quer les er re ments po li tiques du PCF
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sta li nien, c'est à la tra di tion com mu niste (mar xiste si l'on pré fère) que
ces deux au teurs s'en prennent. L'angle d'ap proche est celui po pu la ri‐ 
sé par Sté phane Cour tois dans Le Livre noir du com mu nisme   : si
Cour tois in siste sur cette di men sion cri mi no gène du com mu nisme
(lo gique puisque Oc tobre est né d'un « coup d'Etat », p. 20), les au‐ 
teurs dé clinent une autre va riante. A sa voir que l'on peut sai sir la fi‐ 
gure du com mu nisme à tra vers le prisme du traître, ainsi que Lé nine
l'a écrit, du moins selon la lec ture que les au teurs in fèrent de Que
faire ? (p. 20). Toute l'his toire du com mu nisme peut donc se ré su mer
à la ma nière dont le cou rant bol che vique a « trai té » les « élé ments
im purs  : aris to crates, bour geois, socialistes- révolutionnaires, men‐ 
che viks, anar chistes, etc.  » (p. 20). Fort de cette lec ture té léo lo gique,
Syl vain Bou louque et Frank Liaigre se penchent sur l'ana lyse des listes
qu'a pu blié le Parti com mu niste fran çais a par tir des an nées trente,
jus qu'en 1945. Ces listes, qui ont com por té en tout 2300 noms sur la
pé riode, vi saient à dé non cer pu bli que ment des en ne mis du Parti.
Vingt- huit listes sont pu bliées dans la presse du PCF, sous forme de
bro chures et de do cu ments pour les res pon sables de l'or ga ni sa tion.
Douze sont pu bliées avant la guerre, treize du rant l'Oc cu pa tion et
trois à la Li bé ra tion. Trois pé riodes peuvent être dis tin guées, cor res‐ 
pon dant à des fonc tions (et donc des in di vi dus) dif fé rentes. Du rant un
pre mier temps, 1933-1935, ces pre mières listes visent à dé non cer des
mi li tants qui ont failli, en par ti cu lier du point de vue de l'hon nê te té.
Le vol (des caisses, des co ti sa tions etc.) ap pa raît comme le pre mier
motif de ceux qui sont mis à l'in dex. Il s'agit donc de di vul guer des
prin cipes de sé cu ri té, de pro tec tion de l'or ga ni sa tion à l'en contre
d'in di vi dus dou teux. La fi gure du dis si dent po li tique va do mi ner la se‐ 
conde pé riode, celle qui s'écoule du Front po pu laire au dé clen che‐ 
ment de la guerre. Le PCF est alors de ve nu un parti de masse. Il ne
craint rien tant que l'hé té ro doxie. Le com plot trots kyste im prègne
l'ima gi naire des di ri geants tho ré ziens 1. Le per son nage du trots kyste,
al lè gre ment as si mi lé aux do rio tistes, po li ciers, es crocs « de vient cen‐ 
tral dans la construc tion des listes noires et dans la fi gure de l'en ne‐ 
mi, re pous soir ab so lu chez les mi li tants » (p. 96). No tons d'ailleurs, au
pas sage, à pro pos des vo leurs, des for mu la tions pour le moins équi‐ 
voques des deux au teurs puis qu'ils écrivent  : «  L'ar gent des ca ma‐ 
rades est consi dé ré comme sacré. Il re pré sente un bien com mun. Le
Parti veut être propre. Comme l'image in ver sée de l'ordre bour geois
qu'il veut pro duire, il ne to lère en son sein au cune dé viance » (p. 81).
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Per son nel le ment, nous ne connais sons guère de struc tures, quelque
soit leur na ture, qui ap pré cient de se faire dé trous ser. Cette ten dance
à confondre l'ana lyse de la do cu men ta tion et les ju ge ments de va leur
par sème l'ou vrage 2. Après la dé clen che ment de la guerre, troi sième
mo ment, il faut at tendre 1943 pour que pa raisse la pre mière liste.
Celle- ci est consi dé rée non seule ment comme le fruit d'une « ré pres‐ 
sion im pi toyable », mais aussi comme un élé ment « d'ac cul tu ra tion au
sta li nisme 3 (…) Sta li niens et fiers de l'être, nombre de mi li tants res‐ 
pectent ces im pé ra tifs à la lettre » (p. 168-169). Dans ce cadre, la fi‐ 
gure du POPF ap pa raît comme dé ci sive dans la haine des com mu‐ 
nistes. Rap pe lons que ce Parti ou vrier et pay san fran çais est issu
d'une scis sion de mi li tants com mu nistes ayant rompu avec le Parti au
mo ment du pacte germano- soviétique 4. La plu part de ses mi li tants
par ti cipent à la Ré vo lu tion na tio nale de Vichy. Le di ri geant du POPF
est Mar cel Git ton, an cien dé pu té. Le pro pos des au teurs, borné jus‐ 
qu'alors par un an ti com mu nisme hys té rique, verse dans cette der‐ 
nière par tie dans une dé fense des po si tions de la Col la bo ra tion. Que
l'on en juge. Alors que le POPF dé bauche dans les pri sons les mi li tants
com mu nistes, que le RNP de Déat dé nonce des mi li tants à la Ges ta po,
que la po lice fran çaise traque sans pitié la Ré sis tance, en par ti cu lier
com mu niste, Bou louque/Liaigre en viennent à cri ti quer ce qu'ils ap‐ 
pelent le «  vé ri table har cè le ment  » (p. 176) du PCF contre le POPF. Si
les mots ont un sens, com ment faut- il com prendre ceci   : «  En ma‐ 
niant l'in vec tive, le Parti com mu niste a consi dé ra ble ment gêné le
POPF. Il or chestre un har cè le ment moral   » (p. 189, sou li gné par nous)
? Mieux même (si l'on peut dire), Bou louque/Liaigre en viennent à
consi dé rer que l'in té gra tion de cer tains dans la Col la bo ra tion se rait le
fruit des pres sions du PCF : « les op po sants en dur cis, ai guillon nés par
l'ad ver si té se sont peut- être ra di ca li sés  ». Le lec teur ne peut qu'en
res ter pan tois ! La pro pen sion à la col la bo ra tion se rait donc le ré sul‐ 
tat (per vers) des at taques du PCF. Fort de cette concep tion, l'ul time
cha pitre, « La li qui da tion des traîtres », es quisse du livre Li qui dez les
traîtres. La face ca chée du PCF, 1941-1943 de Jean Marc Ber lière et
Franck Liaigre (lire le compte rendu sur ce site), consti tue une dé‐ 
non cia tion pro domo de l'éli mi na tion de ceux qui sont pas sés à l'en‐ 
ne mi. L'exé cu tion du col la bo ra teur Git ton et de quelques autres res‐ 
pon sables du POPF de vient ainsi un « as sas si nat » (p. 213 et 214). Le
com man do Valmy, bras armé de la di rec tion clan des tine du PCF, en
une ex tra or di naire in ver sion « traque » (p. 221) les traîtres. Si cer tains
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1  On lira avec pro fit l'ar ticle de Vincent Cham barl hac, sur le rap port Co‐ 
gniot (1937), « Le trots kysme au re gard de l'autre », in Ca hiers Léon Trots ky ,
n° 79, dé cembre 2002, p. 71-82.

2  Par exemple, p. 137, les au teurs écrivent, rap por tant des qua li fi ca tifs du
PCF à pro pos de col la bo ra tion nistes, «  Ils sont des trans fuges sti pen diés,
des êtres cu pides sans scru pule, des homes pu trides et dé pra vés ».

3  On re mar que ra, d'ailleurs, en bonne lo gique avec le pro pos, que pour les
au teurs, bol che visme et sta li nisme se confondent. De ce point de vue, on
lira le point de vue au tre ment plus sub til d'un des plus grands his to riens de
la ré vo lu tion russe, Moshé Lewin, « Oc tobre 1917 à l'épreuve de l'his toire »,
Ma nière de voir. Le monde di plo ma tique , n°106, août- septembre 2009, p. 32-
33.

4  Il existe un mé moire sur ce cou rant col la bo ra tion niste  : Ben ja min Jung,
Mar cel Git ton et le Parti ou vrier et pay san fran çais (1939-141  : la voie d'un
national- communisme de col la bo ra tion , IEP Paris, 2000. Plus ac ces sible,
Pas cal Ory, Les Col la bo ra teurs. 1940-45, Paris, Seuil, « Points- Histoire », 1976,
no tam ment les pages 129-130.

exé cu tés n'avaient sans doute rien à se re pro cher (ce que l'on est prêt
à ad mettre quand en his to rien sé rieux on prend en compte les condi‐ 
tions ex trêmes de la Ré sis tance), leur mort per met aux FTP, selon les
au teurs, d'as su mer leur « ven geance » (p. 217).

Au final, la confec tion des listes noires, dont trois pa raî tront en core
après la Li bé ra tion, est l'oc ca sion pour le PCF de pro mou voir «  l'in‐ 
failli bi li té du Parti, la jus tesse per pé tuelle de sa ligne po li tique, la vo‐ 
lon té d'uni ci té et, par tant le refus de toutes hé té ro doxies (…)  » (p.
247). Et pour finir, le livre se conclut par une ul time re marque, fri sant
tout sim ple ment l'ab jec tion. En vou lant, ce qui est lé gi time, mon trer
l'écart qui existe entre la mé moire hé roï sée de la Ré sis tance com mu‐ 
niste et la réa li té de ce que l'his toire per met d'en mon trer, nos deux
re dres seurs de tort en viennent à se gaus ser de la réa li té de la ré‐ 
pres sion et des tor tures su bies par ceux qui furent ar rê tés  : «   il est
bien dif fi cile d'ava li ser la fic tion tou jours vi vace dans l'his to rio gra‐ 
phie, de com mu nistes ne par lant pas, même sous la tor ture  » (p. 247).
Par cette ul time pi rouette s'achève un livre dont l'an ti com mu nisme
for ce né n'est pas sans rap pe ler celui de l'ex trême droite.
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